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INTRODUCTION


Papa, maman, les enfants… Ce schéma traditionnel n’est plus représentatif de notre société. On assiste désormais à l’émergence de nouvelles tribus consécutive à l’envolée des divorces en France (un mariage sur trois se termine par un divorce, statistique ramenée à un sur deux dans les grandes agglomérations).


L’expression « Famille recomposée » pour désigner ces nouvelles familles est récente. Apparue à la fin du xxe siècle, les chiffres sont éloquents : plus d’un enfant sur dix vit au sein d’une famille recomposée. En 2006, 1,2 million d’enfants de moins de 18 ans vivaient dans une famille recomposée1 !


Comment la définir ? Pour l’Insee, une famille recomposée « comprend un couple d’adultes, mariés ou non, partageant la même résidence principale et au moins un enfant de l’un des conjoints, né d’une autre union. Les enfants qui vivent avec un beau-parent appartiennent à une famille recomposée. Les enfants qui vivent avec leurs deux parents et des demi-frères ou demi-sœurs font aussi partie d’une famille recomposée2 ».


Cependant, tordons le coup aux idées reçues : la famille recomposée n’est pas non plus la nouvelle norme, ou la dernière « mode ».


À la question « Y a-t-il plus d’enfants vivant en famille recomposée aujourd’hui que par le passé ? » le tout récent rapport de l’Insee déjà cité n’apporte pas vraiment de réponse. Et pour cause, peu d’éléments permettent de savoir avec précision comment a évolué le nombre de ces enfants en France.


Les estimations passées concernant ces familles sont peu nombreuses (1990 et 1999) et difficilement comparables. Toutefois, il est clairement établi que le nombre de familles recomposées n’augmente pas dans la société française de manière aussi forte et régulière que les ruptures d’unions ou le nombre de familles monoparentales. Contrairement aux idées reçues, tous les parents ne refont pas forcément leur vie sentimentale après une séparation. Ce sont d’ailleurs les femmes avec enfants qui se remettent le moins souvent en couple. Certains parents peuvent aussi attendre que les enfants aient quitté le foyer parental pour emménager ensemble. De plus, les nouveaux couples qui se forment ne sont pas forcément pérennes. Ensuite, une famille est considérée comme recomposée tant que les enfants d’une précédente union habitent dans le logement. Dès lors que ces derniers ont quitté le foyer, ce qu’ils font plus précocement que les autres, la famille recomposée est alors dite « traditionnelle ». De ce fait, le nombre d’enfants qui ont vécu un épisode de leur vie en famille recomposée peut être en forte hausse sans que le nombre d’enfants en famille recomposée à un instant donné n’ait augmenté. Bref, difficile d’obtenir des données précises. Par conséquent, on ne peut pas affirmer si la hausse des familles recomposées est éloquente ou non.


En tout état de cause, le temps où divorcer était synonyme d’échec est révolu. Les familles se font, se défont, se refont, se décomposent et se recomposent au gré des années et des rencontres. Aux oubliettes l’époque de Cendrillon, une belle-mère n’est aujourd’hui plus synonyme de « marâtre » et le beaupère n’est pas forcément perçu comme celui qui ravit une mère à son fils ! Chacun tente de se faire sa place et de composer un quotidien dans lequel tout ce beau monde évolue sans (trop de) dommages.


Ce guide pratique se base sur une expérience vécue, enrichie d’enquêtes terrain : des micros-trottoirs réalisés auprès d’enfants, des témoignages recueillis auprès d’adultes et des avis de professionnels. Nous avons écouté et donné la parole aux membres qui composent, font, créent ces nouvelles familles.


Si vous êtes en pleine séparation, vous trouverez au fil de ces pages tous les conseils nécessaires pour faire contre mauvaise fortune bon cœur et en profiter pour rebondir.


Dans la situation qui est la vôtre en ce moment même, incontestablement difficile et douloureuse, ne nourrissez pas trop d’espoirs sur un quelconque rabibochage avec celui ou celle qui vous avait dit « oui ». A priori, votre situation n’est pas prête de changer puisque la proportion de couples ayant divorcé et se remettant ensemble est proche de… zéro. Pour autant, vous verrez que les week-ends en solo sans les enfants ne vont pas tarder à se transformer en parenthèses enchantées et à devenir l’occasion de (re) découvrir les joies des occupations centrées sur votre personne.


Si vous faites partie des familles monoparentales, ce guide vous aidera à trouver les solutions pour gérer le quotidien. En particulier si vous êtes débordé(e) et que vous vivez seul(e).


Une fois prêt(e) à séduire et à vous laisser séduire, suivez nos conseils pour concilier votre vie sentimentale et votre vie de parent.


Et si c’est votre ex qui refait sa vie avant vous, apprenez à rester zen et écoutez celles et ceux à qui nous avons donné la parole et qui nous livrent leur point de vue : les belles-mères et les beaux-pères.


Si vous êtes en train de commencer une nouvelle histoire, vous nagez probablement en plein bonheur, mais découvrez par la même occasion un nouveau monde, semé d’embûches : celui dans lequel évoluent les enfants de « l’autre ». Ou celui de vos propres enfants, méconnaissables en manifestants parés à revendiquer une maman ou un papa pour eux tout seuls. Voire un monde où tous ces enfants sont réunis, les siens, les vôtres. Et peut-être même, pour sceller le tout, allez-vous ajouter un (ou plusieurs pour les plus kamikazes !) élément à cette nouvelle tribu : le fruit de votre nouvel amour.


Un quotidien riche c’est certain, harassant souvent, déroutant parfois. Les situations nouvelles auxquelles vous allez être confronté(e) vous désarmeront parfois. Les conseils dispensés dans cet ouvrage vous aideront à garder la tête hors de l’eau.


Puisque c’est désormais le lot de beaucoup que de vivre plusieurs vies en une mais que l’on n’a pas toujours le mode d’emploi, ce guide salutaire vous aidera à gérer cet imbroglio familial sans vous faire de cheveux blancs.


Résolument optimiste et léger, cet ouvrage ne délivre pas de recettes toutes faites mais des pistes de réflexion, des astuces pour dédramatiser et positiver face aux différentes embûches du quotidien lorsque l’on est divorcé et que l’on recompose une famille. Le but avoué de ce livre est de distiller de la bonne humeur et de vous montrer que le meilleur reste à venir !


____________


1. Source : Émilie Vivas, division « Enquêtes et études démographiques », Insee. Rapport n° 1259, octobre 2009.


2. Op. cit.
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CE QU’ILS EN DISENT


Les spécialistes de l’enfance, les avocats, les juges, les assistantes sociales, les parents, plus globalement… les adultes, tous prennent la parole et ont un avis sur la question.


Les enfants, eux, n’ont pas souvent leur mot à dire et nous ne savons pas trop ce qu’ils en pensent. Parce que ce sont eux qui font la famille, qui la vivent, qui la subissent, nous avons tenu à ouvrir ce chapitre sur leurs réactions. Nous voulions qu’ils expriment avec leurs mots à eux, à leur manière, comment ils vivent le divorce de leurs parents. C’est comment, dans leur tête ? Éprouvent-ils du soulagement à voir leurs parents enfin se séparer après des mois de disputes quotidiennes ? Ou au contraire, cela leur fait-il peur ? Quand on leur parle du divorce de leur parent, à quoi pensent-ils en premier ?


Ces questions, nous sommes allés les leur poser directement, à la sortie d’une école primaire, dans un parc parisien et sur une plage bretonne. Pour offrir un panel le plus large possible, nous avons interrogé des enfants entre 5 et 14 ans et avons sélectionné ceux dont les parents étaient séparés.


Voici donc un florilège des remarques les plus marquantes, classées selon l’âge des enfants car on ne vit pas de la même façon la séparation de ses parents quand on a 5 ou 12 ans.



LES 5/7 ANS



« Mes parents vont peut-être divorcer… Mais ils changent tout le temps d’avis. Ma mère a changé plein de fois de maison, mais heureusement, moi, je n’ai pas changé d’école. »


Paul, 7 ans


« Quand ma maman et Jérôme m’ont dit que j’allais avoir un petit frère ou une petite sœur, je me suis dit : “Chouette, on va être une vraie famille” ».


Elliot, 6 ans


« J’habite chez ma mère et vais chez mon père un week-end sur deux, mais ça va on s’habitue et quand je le vois j’en profite au maximum ! Ils sont encore en train de divorcer et des fois c’est insupportable quand on les entend s’insulter et se dire des choses horribles à la figure. J’ai vraiment hâte que cela se termine… Si cela s’arrête vraiment un jour ! »


Axelle, 6 ans


« Moi, mes parents sont séparés mais je trouve ça bien. Avant, ils se disputaient tout le temps et c’était pire ! Maintenant, je suis tranquille dans les deux maisons et puis à Noël, j’ai deux fois plus de cadeaux ! Après tout, j’aime les deux et j’ai la chance de les voir. »


Hugo, 7 ans


« Mes parents ont divorcé quand j’avais I an. Avant, je demandais tous les jours : “C’est quand que vous vous remarierez ?” mais maintenant, je comprends que c’est pas vraiment possible. Puis, ils ont trouvé quelqu’un d’autre, et ça tient bien. »


Marie, 5 ans ½


« Quand je suis chez ma mère, je passe un maximum de temps avec elle et pareil pour mon père. J’ai une belle-mère et un quasi-frère. J’ai aussi un vrai frère. »


Octave, 7 ans


« Ils ne savent que se crier dessus et ne veulent pas divorcer car ils croient que j’ai encore 4 ans. »


Jules, qui en a 6 !


LES 8/10 ANS


« J’ai deux petites sœurs mais faut pas dire des demi-sœurs, j’aime pas ça du tout. »


Clément, 9 ans ½


« Je suis en semaine alternative et c’est dur parce qu’il faut que je me partage en deux et il faut que je fasse des bagages toutes les semaines. C’est énervant parce que t’as pas d’affaires fixes. »


Madeleine, 9 ans


« Depuis qu’ils sont plus ensemble, au moins ils ont arrêté de se disputer ! Et moi, je respire… »


Antoine, 10 ans ½


« Ça fait trois ans que mes parents se sont séparés. Ils ont décidé ça pendant les vacances, on était en colo et quand on est revenu, y avait une super ambiance dans la maison ! Imaginez : vous rentrez de vacances et vos parents vous disent : on n’habite plus ensemble… »


Lou, 8 ans


« Je voudrais dire aux personnes qui s’inquiètent de ne pas trop s’en faire car cela arrive à beaucoup d’enfants. »


Judith, 8 ans ½


« Mes parents sont divorcés depuis que j’ai 2 ans ½. Il y a eu aucun problème de garde puisque mon père est tout de suite parti travailler en Birmanie. Mais moi ça m’a un peu traumatisée. Pendant des années j’ai été des fois vraiment insupportable et j’ai fait des choses que je regrette toujours, comme piquer des énormes colères pour rien. »


Lola, 9 ans


« Ça fait mal au début, mais il faut juste un peu de temps pour s’adapter et pour arriver à voir ce qu’il y a de bon. Moi, je suis très content de ma nouvelle vie. Nos parents s’occupent bien de nous, même séparément. »


Noé, 9 ans


« Je suis contente qu’ils se parlent bien. »


Léna, 8 ans


LES 11 ANS ET +


« C’est compliqué pour les affaires d’école. L’année prochaine, on achète les livres en double pour que je n’oublie rien. »


Valentine, II ans – en garde alternée


« Mes parents, ils vont pas du tout ensemble ! Je les vois pas se remettre ensemble ! »


Camille, 12 ans dont huit avec des parents séparés


« Mes parents se sont séparés quand j’avais 6 ans. Je vais pas dire que ça s’est bien passé, c’est pas vrai. Ils me l’ont annoncé comme on annonce ce qu’il y a à manger le soir. J’ai pleuré, mais jamais je me suis dis que c’était de ma faute, je ne leur en ai pas voulu à mort, comme c’est le cas dans tous les livres où c’est décrit. Maintenant, je trouve ça bizarre de voir mes parents dans la même pièce et je n’ai pas envie qu’ils se remettent ensemble. Ma vie est très bien comme ça, je vais avoir un(e) demi(e) frère(sœur) alors… »


Justine, 13 ans


« J’ai eu “la chance” de ne pas avoir trop vu mes parents ensemble. Mais j’ai surtout souffert après. Pour savoir qui aurait la garde, ils se disputaient sans cesse à ce sujet et j’avais l’impression d’être de trop. Maintenant ça va beaucoup mieux. Il arrive même qu’on déjeune tous les trois. »


Morgane, 13 ans dont onze avec des parents séparés


« Mes parents se sont séparés quand j’avais 10 ans, il y a 4 ans. Je comprenais donc tout ce qui se passait mais je ne réalisais pas vraiment. Je me disais qu’ils allaient se remettre ensemble mais j’avais tout faux. »


Paul, 14 ans


« Ce qui est difficile, c’est entre l’annonce de la séparation et le déménagement : on les voit vivre ensemble, mais on sait qu’ils sont divorcés. »


Maxime, 12 ans


« J’en ai marre, c’est difficile à vivre car j’ai l’impression de devoir me couper en deux ! Surtout que mes autres amies vivent encore avec leurs deux parents et ne comprennent pas toujours mes problèmes. »


Sarah, 12 ans


CE QU’IL FAUT RETENIR


I l faut avant tout relever que rares sont ceux qui n’ont pas voulu s’exprimer sur le sujet. La majorité ne rechigne pas à parler de leur famille parfois éclatée. Au contraire, ils sont le plus souvent diserts. Certains s’invitent même dans la conversation et avec la spontanéité qui les caractérise, leurs réflexions sont toujours d’une richesse infinie.


Le plus flagrant est sans conteste que les enfants préfèrent des parents séparés mais qui ne se disputent pas. Et ça, peu importe leur âge. C’est un lieu commun pour les adultes, ça l’est bien moins en ce qui concerne les enfants et c’est un soulagement de le savoir.
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